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Quelques données sur les hirondelles 
rustiques et de fenêtre en Haute-

Normandie (2004 – 2011) 
 
 

Par Myriam Noël 
 

Résumé 

E 2001 A 2011, HAUTE-NORMANDIE NATURE ENVIRONNEMENT (HNNE) – 
devenue depuis FNE Normandie – a mené une enquête sur les trois 
espèces d’hirondelles présentes en Normandie et sur le Martinet noir. 
Nous avons procédé à l’examen de certaines données qui n’avaient pas 

été analysées par HNNE pour voir quels résultats éventuels pourraient en être 
tirés, en nous concentrant sur l’Hirondelle rustique et l’Hirondelle de fenêtre. Les 
principales variables qui sont ressorties de cette analyse concernent l’ancienneté 
des colonies, le non-retour de migration et la productivité des couples.  
 

 

I. Introduction 

N 2001, LA FEDERATION Haute-Normandie Nature Environnement (HNNE) – 
devenue depuis FNE Normandie – a lancé une vaste enquête participative, 
novatrice à l’époque, auprès du grand public « Que deviennent nos 
hirondelles ». Le projet était également soutenu par la LPO-Haute-

Normandie et le CHENE. L’objectif était de récolter des données sur la nidification 
des trois espèces d’hirondelles présentes en Normandie et du Martinet noir. Cette 
enquête a reçu plusieurs soutiens financiers dont celui de la Région et s’est 
poursuivie jusqu’en 2011, rassemblant ainsi plus de 2 370 contributeurs sur les 
deux départements de Seine-Maritime et de l’Eure sur 10 ans.  
Cette enquête a fait l’objet d’un rapport publié en 2012 et a porté sur la les 
caractéristiques géographiques des participants et l’évolution des populations de 
chaque espèce à l’échelle de la région, des différentes régions naturelles, des types 
de milieux et des types d’habitats.  
Nous avons examiné la base de données sur les années 2001 à 2011 pour essayer 
de valoriser certaines données qui n’avaient pas été exploitées dans les analyses 
précédentes. 
 

II. Méthode 

Deux espèces cumulent un nombre significatif de fiches et donc de données : 
l’Hirondelle rustique (Hirundo rustica, Linnaeus, 1758) et l’Hirondelle de 
fenêtre (Delichon urbicum, Linnaeus, 1758). Le Martinet noir (Apus apus, 
(Linnaeus, 1758) a fait l’objet de 250 fiches, dont seules 96 contenaient des 
commentaires, ne donnant pas assez de d’information par année pour des 
estimations fiables. Quant à l’Hirondelle de rivage (Riparia riparia, (Linnaeus, 
1758), seules 19 fiches ont été collectées. Ces deux espèces n’ont donc pas été 
retenues ici pour des analyses complémentaires. 
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De ce fait, nous présentons des données pour les deux espèces d’hirondelles, les 
plus fréquentes et les mieux connues du grand public, et assez faciles à distinguer.  
 
Les données ont été extraites de la base de données de HNNE. Notre attention 
s’est portée en particulier sur quatre champs :  
- le nombre de nids 
- l’ancienneté du site de nidification (« Connaissiez-vous l’existence de ces nids 
sur ce site ? Si oui depuis quelle année environ ? » 
- la date d’arrivée et la date de départ 
- les commentaires. Le questionnaire laissait place à une expression libre 
« N’hésitez pas à nous donner d’autres informations (historique des nids, 
changements dans l’environnement »). Dans ce champ, un certain nombre de 
participants ont reporté des informations intéressantes concernant :  

• Le nombre de nichées. 
• La date d’arrivée ou le mois quand seul celui-ci est mentionné. 
• La date de départ ou le mois quand seul celui-ci est mentionné. 
• Le nombre de jeunes volants sortant des nids. 
• Le nombre de nichées qui ont échoué (nids qui tombent, parents qui 

désertent le nid, etc.). 
• Le nombre d’oisillons morts. 

 
Pour chacune de ces variables, nous avons saisi les informations dans un tableur 
Excel.  
 
Les observateurs étant des « néophytes », l’identification de l’espèce est parfois 
sujette à caution. Dans ce genre d’enquête il est difficile de valider les données de 
façon absolue et il faut faire confiance à l’observateur. Quand manifestement il y 
a confusion ou indécision (l’espèce notée varie d’une année à l’autre pour un même 
site), certaines fiches ont été écartées de l’analyse. Le nombre élevé de données 
permet cependant de minimiser le biais possible lié à quelques erreurs 
d’identification de l’espèce rapportée. Nos résultats sont donc à regarder avec 
prudence et toute conclusion hâtive est à éviter. Toutefois ces résultats peuvent 
donner une ligne de base pour une comparaison avec d’autres données ultérieures.  
 

III. L’Hirondelle rustique (Hirundo rustica) 

C’est une hirondelle familière, qui niche à proximité de l’être humain, et qui est 
facile à observer. De ce fait, 1 969 sites uniques ont été suivis entre 2001 et 2011 
et la quantité de données est conséquente. Nous avons pu regarder plusieurs 
variables pour cette espèce.  
 
a) Ancienneté 
 
Un nombre élevé de fiches précisaient l’âge connu des sites suivis par les 
participants (tableau 1a). 
 

Tableau 1a : Nombre de sites avec ancienneté par département 

Localisation des sites Observations disponibles 

Eure 267 

Seine-Maritime 247 

Total Haute-Normandie 514 
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Pour l’analyse de l’ancienneté, les années ont été regroupées par classe sur un pas 
de 10 ans (tableau 1b). 
 

Tableau 1b : Ancienneté des colonies par classes de 10 ans 

Années 
1900 - 

1910 

1911 - 

1920 

1921 - 

1930 

1931 - 

1940 

1941 - 

1950 

1951 - 

1960 

1961 - 

1970 

1971 - 

1980 

1981 -

1990 

1991 - 

2000 

2001 - 

2010 

Eure 1 0 1 3 5 4 9 25 44 87 88 

Seine-Maritime 1 0 3 2 1 7 9 25 36 75 88 

Haute-Normandie 2 0 4 5 6 11 18 50 80 162 176 

 

 
Figure 1 : Ancienneté connue des nids – Hirondelle rustique (Eure et Seine-Maritime) 

 
Tableau 2 : Ancienneté des colonies par classes de 20 et 30 ans 

Années 1900 - 1930 1931 - 1950 1951 - 1970 1971 - -1990 1991 - 2010 

Nombre de sites 6 11 29 130 338 

Fréquence 1 % 2 % 6 % 25 % 66 % 

 
La grande majorité des colonies sont connues depuis 20 ans (66 %), 25 % depuis 
40 ans (tableau 2). On ne relève pas de différence entre l’Eure et la Seine-
Maritime. Que les sites soient connus depuis une date relativement récente (20 
années) peut s’expliquer par le fait que les observateurs bougent 
(déménagement), s’approprient leur nouveau logement en prenant des mesures 
favorables aux hirondelles, et qu’ils n’interrogent pas forcément les occupants 
précédents sur le nombre d’années d’existence de la colonie. Quant aux oiseaux, 
ils bougent également, désertent certains lieux de nidification qui ne leur 
conviennent plus (nids détruits, dérangement) et essaient de s’installer sur de 
nouveaux sites.  
 
b) Type d'habitat par département (2004-2011) 
 
Presque toutes les fiches comportent les informations à propos du type d’habitat 
(tableau 3).  
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Tableau 3 : Répartition du type d’habitat 

Localisation des nids Nombre d’observations 

Eure 909 

Seine-Maritime 1 027 

Total 1 936 

 

 
Figure 2 : Répartition du type d’habitat, Eure et Seine-Maritime 

 

Nous retrouvons les trois grands types d’habitats principaux colonisés par les 
hirondelles rustiques tels qu’ils sont décrits dans le rapport d’HNNE (2012) : 
bâtiments agricoles (surtout en Seine-Maritime), garages / dépendances et 
habitations de façon à peu près équivalente entre les deux départements (figure 
2). Les sites industriels ne concernent que 6 fiches d’observation. Soit les 
hirondelles ne trouvent pas de conditions satisfaisantes pour s’y installer, soit 
l’accès par un observateur à ce type d’habitat est difficile. De rares établissements 
scolaires (22) ont participé à l’enquête dans une visée pédagogique pour 
sensibiliser les enfants à ces oiseaux qui font partie de la biodiversité ordinaire.  
 
c) Arrivée des hirondelles rustiques en 2010 et 2011 
 

Seules les années 2010 et 2011 comptaient un nombre de fiches suffisamment 
élevé avec une date d’arrivée ou un mois d’arrivée renseigné pour permettre une 
analyse (tableau 4). Deux observations ont été mises de côté car ni la ville ni le 
département n’étaient indiqués. Nous avons gardé une observation en 2010 avec 
un mois d’arrivée bien que le nombre de nid ne soit pas renseigné.  
 

Tableau 4 : Fiches avec le mois d’arrivée des hirondelles rustiques 

2010 Février Mars Avril Mai Juin Juillet Août Total 

Eure 1 63 111 32 2 2 3 214 

Seine-Maritime  64 113 33 7 1  218 

Total 1 127 224 65 9 3 3 432 

2011 Février Mars Avril Mai Juin Juillet Août Total 

Eure  93 96 27 1 1  218 

Seine-Maritime  73 113 12 4  1 203 

Total 0 166 209 39 5 1 1 421 

  Février Mars Avril Mai Juin Juillet Août Total 

Eure 1 156 207 59 3 3 3 432 

Seine-Maritime 0 137 226 45 11 1 1 421 

TOTAL 1 293 433 104 14 4 4 853 
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Figure 3 : Calendrier mensuel d’arrivée des hirondelles rustiques  

 
L’arrivée des hirondelles rustiques sur leur site de nidification est classique (figure 
3) à partir de mars avec un pic net en avril (51 % des données). Ce n’est pas une 
surprise et ceci renforce notre conviction que les données récoltées par des 
observateurs amateurs (au sens premier du terme) sont valides et que leur analyse 
est fondée. Une seule arrivée est notée en février. Les arrivées en juin ou après 
peuvent provenir d’arrivée tardive ou secondaire d’hirondelles dérangées sur un 
site précédent et qui recherchent un second lieu pour nicher ; ou bien 
d’observateurs qui ont détecté les oiseaux tardivement.  
 
Le nombre de dates complètes en 2010 et 2011 (jour/mois/année) est moins 
importante, mais permet d’affiner en détail par décade sur les principaux mois 
(mars et avril, figure 4) montre que le pic de retour au nid est concentré sur fin 
mars et début avril. Les données de fin mars sont cohérentes avec les dates de 
retour en 2010 et 2011 sur la commune de Léry (Eure) (Gantier 2016).  
 

 
Figure 4 : Décades d’arrivée (mars-avril) des hirondelles rustiques 

(Eure et Seine-Maritime) 
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d) Jour julien d’arrivée aux sites de nidification 
 

En ne tenant compte que des dates d’arrivée complètes (jour/mois/année) sur 
2010 et 2011, le nombre de données est moindre comme le montre le tableau 5. 
 

Tableau 5 : Jour julien d’arrivée et de départ des hirondelles rustiques 

Arrivée 2010 2011 

Nombre d’observations 244 249 

Jour julien moyen 96,02 92,14 

Départ 2010 2011 

Nombre d’observations 16 0 

Jour julien moyen 245,7 - 

 

Nous avons comparé les dates d’arrivée par le calcul du jour julien. Nous prenons 
le jour julien de l’année en cours - pas le jour julien attribué au 1er janvier de l’an 
4713 avant J.-C. Pour nos calculs, à chaque jour de l’année correspond un jour dit 
« julien » qui va de 1 à 365, soit du 1er janvier au 31 décembre. 
En moyenne, les hirondelles rustiques retournent sur leur nid le 6 avril 2010 (jour 
julien 96), alors qu’en 2011, le retour s’effectue le 2 avril (jour julien 92). 
 

Cette comparaison est possible car ni 2010 ni 2011 ne sont des années bissextiles.  
La différence entre ces deux moyennes s’est révélée significative dans R Studio 
(t = 3,0468, p-value = 0,00244). 
 
Les hirondelles rustiques de 2011 sont arrivées presque 4 jours plus tôt que celles 
de 2010. Cette différente, notable, reste toutefois difficile à interpréter. Si on pense 
évidemment à un possible effet du dérèglement climatique, il est également 
vraisemblable que cette différence soit une simple variation interannuelle sans 
cause vraiment identifiable, bien que les conditions météorologiques pendant le 
voyage interviennent. Ainsi, l’année 2010, considérée comme tardive pour l’arrivée 
des hirondelles à Léry (Gantier 2016), enregistre une moyenne des températures 
plus basse, alors qu’en 2011, dates d’arrivées plus précoces, la moyenne des 
températures étaient plus haute.  
 
Le manque de données pour la date de départ ne permet aucune comparaison.  
 

e) Absence de retour de migration (2004 à 2011)  
 
Le questionnaire précisait « Même si vous n’avez pas de nid cette année, veuillez 
s’il vous plait remplir la fiche en indiquant « 0 » dans la case « Nombre de nids ». 
Pour les statistiques, c’est très important. » 
Nous avons examiné les fiches avec un nombre de nid occupé nul, c.-à-d. le 
nombre de sites sur lesquels les hirondelles ne sont pas revenues cette année-là 
(tableau 6).  
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Tableau 6 : Observations sans retour d’hirondelles rustiques 

Nombre 

d’observations 
2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 

Nombre total 

d’observations 
471 819 583 619 692 679 690 569 

Nombre 

d’observations avec 

nids renseignés 

454 810 580 612 683 674 682 567 

Nombre 

d’observations avec 

nids = 0 

21 35 16 49 67 59 70 63 

% d'observations avec 

nids renseignés 
96,4% 98,9% 99,5% 98,9% 98,7% 99,3% 98,8% 99,6% 

% d’observations avec 

nids = 0 
4,6% 4,3% 2,8% 8,0% 9,8% 8,8% 10,3% 11,1% 

 
Les fiches au nombre de nids = 0 sont peu nombreuses. Ces données étaient très 
faibles pour les années 2001, 2002 et 2003 (7, 12, et 35 fiches au total 

respectivement), qui 
correspondent au 
lancement de l’enquête. 
Elles n’ont pas été 
retenues. Toutefois, le 
nombre de nids 
renseignés étant de plus 
de 450 à partir de 2004, il 
reste possible de calculer 
la fréquence des sites 
avec les nids restés vides 
sur des sites 
précédemment occupés 
pour la période de 2004 à 
2011.  
 

Hirondelles rustiques avant le départ en migration (© M. Noël) 

 
La courbe de tendance linéaire est calculée par le logiciel Excel. Ce coefficient R² 
étant à plus de 0,9, il nous a semblé significatif et important de le mentionner. 
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Figure 5 : Fréquence de non-retour des hirondelles rustiques 

sur leur site de nidification 

 
Le nombre d’hirondelles rustiques qui ne reviennent pas d’une année à l’autre 
augmente nettement entre 2004 et 2011 (figure 5). Les causes peuvent être 
multiples : accidents migratoires, prédation, problèmes sur les sites d’hivernage 
(climatiques, prédation). Cet indice s’ajoute aux problèmes locaux pour la 
reproduction (baisse des sites disponibles pour nicher, proies en baisse, pollution 
alimentaire due aux pesticides, etc.). Ce paramètre doit nous rendre attentifs à 
cette espèce, qui bien qu’avec une fréquence stable en Normandie (Grège et Noël 
2020), montre une population nicheuse en déclin au niveau national.  
 
En examinant la taille des colonies de l’année précédant l’observation de non-
retour, 34 % des cas concernent des sites de 1 à 5 nids. L’observateur mentionne 
cette information dans 1 % des cas seulement pour les colonies de 6 à 10 nids, et 
pas du tout pour les colonies plus larges. Pour 38 % des observations, les 
hirondelles n’étaient pas revenues l’année précédente, et 28 % des sites n’étaient 
pas du tout renseignés. Les observateurs ne relatent donc ce non-retour que sur 
des « petites » colonies, quand l’absence est facile à remarquer.  
 
f) Nombre moyen de nids par site 
 
Le nombre de nids par site nous a semblé opportun à examiner (tableau 7). Pour 
les mêmes raisons que ci-dessus, les données de 2001 à 2003 n’ont pas été 
intégrées.  
 

Tableau 7 : Nombre de nids par site de nidification 

 2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 

Nombre d’observations 

avec nids > 0 
433 775 544 563 616 615 612 504 

Nombre de nids 1 441 2 924 2 272 2 277 2 179 2 209 2 206 2 094 

Nombre de nids / 

observation 
3,3 3,8 4,2 4,0 3,5 3,6 3,6 4,0 

 

R² = 0,9117
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Figure 6 : Nombre de nids par site de nidification entre 2004 et 

2011 

 
Le nombre de nids par site de nidification s’élève en moyenne à 3,8 nids. Aucune 
tendance particulière au fil du temps ne ressort de la figure 6.  
 

Tableau 8 : Nombre de sites en fonction de la taille des colonies 

Taille des 

colonies 
2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 

1 - 5 365 632 425 453 527 509 515 398 

6 - 10 50 90 82 72 52 73 61 63 

11 - 15 9 25 18 22 22 14 23 30 

16 - 20 7 18 6 8 7 10 7 6 

21 - 25 1 2 4 4 3 4 1 2 

26 - 30   4 5 2  4 2 3 

> 30 2 4 4 1 5 1 3 2 

 
Si la taille des colonies varie de un à une centaine de nids, la majorité des sites 
comptent un à dix nids (tableau 8 et figure 7).  
 

 
Figure 7 : Taille des colonies 

 
C’est d’ailleurs sur ces sites (1 à 5 nids) que le non-retour des hirondelles rustiques 
est principalement remarqué.  
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g) Nombre moyen de nichées et nombre d’échecs 
 
Très peu de commentaires font état des nichées et des échecs de nidification. Nous 
présentons les chiffres qui pourraient servir ultérieurement de base à des 
comparaisons, notamment pour l’année 2011. 
 
Dans le tableau 9, le nombre minimum de nichées compte les observations avec : 

• Nombre de nichées indiqué 
• Nombre de naissances sans préciser le nombre de nichée (2 observations 

en 2010, 40 en 2011). Une naissance indique forcément au moins une 
nichée.  

 
Le nombre moyen de nichées par observation se situe entre 2 et 3, sans surprise 
pour cette espèce. Les effectifs restent faibles (5 observations seulement en 
2010 !) pour estimer une différence entre 2010 et 2011. 
 

Tableau 9 : Nichées  

 2010 2011 

1 Nombre total d’observations (avec nichées ou avec naissances) 5 79 

2 Nombre total de nichées 13 122 

3 Nombre minimum de nichées  15 162 

4 Nombre moyen de nichées / observation (L3/L1) 3 2 

 
Très peu d’échecs ont été rapportés :  
En 2010 : 

• « Un couple sans petit » 
• « Pas de naissance en 2010 » » 
• « Un nid construit et abandonné » 

En 2011 : 
• « 2 nids ont commencé à être construits puis arrêt » 
• « Construction d'un nid en mai, ce nid est tombé elles n'en ont pas 

reconstruit » 
 
La proportion d’échecs est une variable à surveiller (tableau 10). Toutefois il est 
très difficile d’interpréter les chiffres pour ces deux années. Les effectifs sont très 
faibles en 2010 ; les 20% d’échecs sont sans doute un artefact (événement dû à 
une autre cause). En 2011, la proportion d’échec semble basse. Cela reflète-t-il 
une bonne année ou l’indifférence des observateurs à ce genre d’événement ?  
 

Tableau 10 : Taux d’échecs 
 2010 2011 

Nombre minimum de nichées 15 162 

Nombre d'échec 3 2 

% d'échec 20% 1% 
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h) Nombre de naissances et taux de survie 
 

Il est intéressant de se concentrer sur la productivité des hirondelles : nombre de 
naissances et de jeunes à l’envol.  
 

En 2010, seules deux observations rapportent le nombre de nichées et le nombre 
de naissances. Davantage de participants (28) ont noté ces informations en 2011 
(tableau 11). Malgré les faibles effectifs en 2010, le taux de naissance par nichée 
est remarquablement similaire entre les deux années et se situe à 4 oisillons par 
nichée. 
Si l’on considère qu’en 2011, il y a 2 nichées en moyenne par nid, la productivité 
est d’environ 8 poussins par couple. 
 

Tableau 11 : Naissances par nid 
 2010 2011 

Nombre d'observations 2 28 

Nombre de nichées avec naissances 12 77 

Nombre de naissances 50 322 

Naissances / nichée 4,17 4,18 

 
Très peu d’observations nous renseignent sur la survie des hirondelles en 2010 
(tableau 12). Les participants sont plus « éloquents » en 2011 avec 68 
observations détaillées dans ce sens mais le nombre de jeunes à l’envol n’est pas 
renseigné dans tous les cas. Ceci nous permet toutefois d’estimer un taux de survie 
en rapportant les jeunes envolés au nombre de naissances. 
On ne note pas de différence entre 2010 et 2011 mais les 100 % de survie de 
2010 ne reflètent pas la réalité de la population.  
Nous pouvons par contre tenter des hypothèses pour 2011. Avec un taux de survie 
de 98 %, si on considère qu’avec deux nichées, un couple élève 8 poussins, le taux 
de productivité serait de 7,84 jeunes théoriques à l’envol. Cette valeur semble 
cohérente avec les données rapportées par Sériot et Alvès (2002) qui indiquaient 
le nombre de jeunes à l’envol suivants :  

• Région parisienne 5,4 à 6,74 
• Alsace 7,59 
• Limousin 5,5 
• Maine-et-Loire 7,7 
• Auvergne 7,2 

Il convient de rester prudents car les méthodologies employées sont différentes. 
Le recueil de données ultérieures sera intéressant pour suivre l’évolution de cette 
espèce.   
 

Tableau 12 : Naissances par nid 
 2010 2011 

Nombre d'observations 3 68 

Nombre de naissances 98 1 021 

Nombre de naissances avec survie renseignée 98 894 

Nombre de survivants 98 876 

Taux de survie 100% 98% 
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IV. L’Hirondelle de fenêtre (Delichon urbicum) 

Comme l’Hirondelle rustique, l’Hirondelle de fenêtre est un oiseau familier, qui 
niche sous les avancées de toit ou aux encoignures des fenêtre, et est facile à 
observer. De ce fait, 916 sites uniques ont été suivis entre 2001 et 2011. Vu cette 
quantité de données, nous avons pu regarder plusieurs variables pour cette 
espèce.  
 
a) Ancienneté des colonies 
 
Un nombre non négligeable de fiches précisait l’ancienneté des sites suivis lors de 
cette enquête (tableau 13). 
 

Tableau 13 : Nombre de sites avec ancienneté par département 

Localisation des sites Nombre d’observations disponibles 

Eure 57 

Seine-Maritime 63 

Total Haute-Normandie 120 

 

Pour l’analyse de l’ancienneté, les années ont été regroupées par classe de 10 ans 
(tableau 14). 
 

Tableau 14 : Ancienneté des colonies par classes de 10 ans 

Localisation 

des sites 

1900 - 

1910 

1911 - 

1920 

1921 - 

1930 

1931 - 

1940 

1941 - 

1950 

1951 - 

1960 

1961 - 

1970 

1971 - 

1980 

1981 -

1990 

1991 - 

2000 

2001 - 

2010 

Eure       1 3 2 1 3 8 12 27 

Seine-

Maritime 
    1     2 2 7 7 19 25 

Haute-

Normandie 
0 0 1 1 3 4 3 10 15 31 52 

Proportion 1% 3% 6% 21% 69% 

 
 

 
Figure 8 : Ancienneté des colonies – Hirondelle de fenêtre 

(Eure et Seine-Maritime) 

 
La grande majorité des colonies sont connues depuis 20 ans (69 %), 21 % depuis 
40 ans. On n’observe pas vraiment de différence entre l’Eure et la Seine-Maritime 
(figure 8). 
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b) Type d'habitat par département (2004 - 2011) 
 
Sur un total de 904 fiches, nous en avons gardé une où le département n’était pas 
indiqué mais le type d’habitat était renseigné.  
 

Tableau 15 : Type d’habitats utilisés par l’Hirondelle de fenêtre 

Département Nombre total d’observations 

Eure 413 

Seine-

Maritime 
490 

Inconnu 1 

Total 904 

 

 
Figure 9 : Habitats sélectionnés par l’Hirondelle de fenêtre 

(Eure et Seine-Maritime) 

 
Trois grands types d’habitats sont colonisés par les hirondelles de fenêtre (figure 
9) : habitations et bâtiments agricoles (un peu plus en Seine-Maritime), puis 
garages / dépendances de façon à peu près équivalente entre les deux 
départements. Les établissements scolaires ont envoyé 51 fiches (6 %), soit 
nettement plus que pour les hirondelles rustiques. L’Hirondelle de fenêtre nichant 
à l’extérieur des bâtiments, il leur est plus facile de s’installer sur des constructions 
scolaires et devenir des supports à des projets pédagogiques associés à la nature 
ordinaire.  
 
c) Arrivée des hirondelles de fenêtre en 2010 et 2011 
 
Comme pour les hirondelles rustiques, seules les années 2010 et 2011 sont 
exploitables au vu du nombre d’observations (tableau 16).  
 
L’arrivée des hirondelles est classique à partir de mars (surtout pour l’Eure) avec 
un pic en avril (figure 10). Ce n’est pas une surprise mais ceci « valide » en 
quelque sorte les données récoltées. 
 

Tableau 16 : Fiches avec le mois d’arrivée des hirondelles de fenêtre 

2010 Mars Avril Mai Juin Total 

Eure 7 31 18 1 57 

Seine-Maritime 7 27 15 4 53 

Total 14 58 33 5 110 

0

100

200

300

400

500

Bâtiment

agricole

Bord de mer Commerce Eglise Garage/

dépendances

Habitation Site industriel Mairie Scolaire Autres

Répartition du type d'habitat par département

Eure Seine-Maritime total



LPO Normandie 

 

14 Enquête hirondelles en Haute-Normandie 2004-2011 

E
 n

 q
 u

 ê
 t

 e
 s

 

Tableau 16 : Fiches avec le mois d’arrivée des hirondelles de fenêtre 

2011 Mars Avril Mai Juin Total 

Eure 16 23 10 1 50 

Seine-Maritime 2 29 12 3 46 

Total 18 52 22 4 96 

  Mars Avril Mai Juin Total 

Eure 23 54 28 2 107 

Seine-Maritime 9 56 27 7 99 

TOTAL 32 110 55 9 206 

 

 
Figure 10 : Calendrier mensuel d’arrivée des hirondelles de fenêtre (Eure et Seine-Maritime) 

 
En regardant le détail par décade sur mars – avril (figure 11), le nombre de 
données complètes en 2010 et 2011 (jour/mois/ année) est moindre. Toutefois on 
constate que l’arrivée des hirondelles de fenêtre est concentrée sur les deux 
premières décades d’avril.  
 

 
Figure 11 : Décades d’arrivée en mars-avril des hirondelles de fenêtre 

(Eure et Seine-Maritime)  
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d) Jour julien d’arrivée et de départ  
 
Nous n’avons pris que les fiches avec des dates d’arrivée complètes 
(jour/mois/année) sur 2010 et 2011, le nombre de données est assez faible 
comme le montre le tableau 17. 
 

Tableau 17 : Jour julien d’arrivée et de départ des hirondelles de fenêtre 

Arrivée 2010 2011 

Nombre d’observations 45 39 

Jour julien moyen 106,91 106,95 

Départ 2010 2011 

Nombre d’observations 1 3 

Jour julien moyen 256 258 

 
Aucune différence ne ressort entre 2010 et 2011 pour les dates d’arrivée et de 
départ, même si les fiches avec une date de départ restent anecdotiques. 
 
e) Absence de retour de migration (2004 à 2011)  
 
Comme pour les hirondelles rustiques, nous avons examiné les fiches avec un 
nombre de nid occupé nul, c.-à-d. le nombre de sites sur lesquels les hirondelles 
ne sont pas revenues cette année-là (tableau 18). Les effectifs de l’année 2003 
sont trop faibles pour considérer la proportion (très élevée ! 62,5 %) de non-retour 
comme valide. Nous avons donc écarté cette année du graphique 12.  
 

Tableau 18 : Nids sans retour d’hirondelles rustiques 

Nombre 

d’observations 
2003 2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 Total 

Nombre total 

d’observations 
8 172 339 242 210 243 216 221 174 1 825 

Nombre 

d’observations 

avec nids 

renseignés 

3 159 323 215 183 224 191 194 160 1 652 

Nombre 

d’observations 

avec nids = 0 

5 13 16 27 27 19 25 27 14 173 

% d'observations 

avec nids 

renseignés 

37,5% 92,4% 95,3% 88,8% 87,1% 92,2% 88,4% 87,8% 92,0% 90,5% 

% d’observations 

avec nids = 0 
62,5% 7,6% 4,7% 11,2% 12,9% 7,8% 11,6% 12,2% 8,0% 9,5% 
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Figure 12 : Fréquence de non-retour des hirondelles de 

fenêtre sur leur site de nidification 

 
Le nombre d’hirondelles de fenêtre qui ne reviennent pas d’une année à l’autre sur 
leur nid aurait tendance à augmenter entre 2004 et 2011, mais ce n’est 
probablement pas significatif. Il reste que cette tendance va dans le même sens 
que celle observée chez les hirondelles rustiques et que les causes pourraient 
fortement être similaires pour ces espèces biologiquement proches (problèmes sur 
les sites d’hivernage, davantage d’épisodes météorologiques perturbants pendant 
la migration, etc.). Cet indice est donc à surveiller de près à l’avenir.  
 
En regardant ce qui se passe l’année précédente, les non-retours s’observent dans 
des colonies de 1 à 5 nids dans 29 % des cas ; 2 % seulement concernent des 
colonies de 6 à 10 nids. Il y a déjà absence de retour ou non information l’année 
d’avant pour 35 % des sites à chaque fois.  
 
f) Nombre moyen de nids par site 
 
Nous avons regardé la taille des colonies (tableau 19). Seules les données à partir 
de 2004 sont illustrées dans la figure 13, les années 2001 à 2003 ne présentant 
pas assez de données. 
 

Tableau 19 : Nombre de nids par site de nidification 
 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 

Nombre d’observations avec 

nids > 0 
1 6 3 159 323 215 183 224 191 194 160 

Nombre de nids 1 14 5 1 173 2 455 1 663 1 460 1 527 1 787 1 692 1 115 

Nombre de nids / 

observation 
1,0 2,3 1,7 7,4 7,6 7,7 8,0 6,8 9,4 8,7 7,0 
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Figure 13 : Nombre de nids par site de nidification entre 2004 et 2011 

 
De 2004 à 2011, le nombre de nids par site est stable au cours du temps mais peu 
élevé (7,8 nids en moyenne). 
La plupart des colonies (64 %) comptent entre un et cinq nids. Après les colonies 
de 6 à 10 nids (14 %), on passe rapidement à moins de 10 % de colonies qui 
regroupent au moins 11 nids.  
 

 
Figure 14 : Taille des colonies (2004 – 2011) 

 
Les grandes colonies (au-delà de 30 nids) représentent 5 % des sites. En regardant 
celles pour lesquelles le suivi a été effectué au moins pendant 4 années - pas 
forcément consécutives – (tableau 20), on s’aperçoit que pour ces 9 sites : 

• La plupart des colonies est en milieu agricole (66 %) 
• La tendance, c’est-à-dire la différence entre le nombre de nids au début de 

la période et celui à la fin de la période, est à la baisse pour 7 colonies sur 
9. Cette baisse va de 26 % à 70 %, ce qui peut inquiéter pour le devenir 
des colonies importantes. Cette baisse n’est pas compensée par les deux 
colonies en expansion. Cinq de ces colonies en déclin sont en milieu agricole. 
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Faut-il y voir une conséquence des effets secondaires d’une agriculture qui 
se sert en grande majorité de produits phytosanitaires ? 

 

Tableau 20 : Colonies avec > 30 nids et suivis > 3 ans 

Référence 

des sites  
Habitat 2004 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 Tendance 

Proportion 

de variation 

997 Agricole 40 35 30 28 21 21 18 12 ↘ -70% 

2263 Agricole     80 91 39 41 60 31 ↘ -61% 

3561 Hôpital 56 61 38   56   42 41 ↘ -27% 

2105 Agricole     22 15 36 33 40 41 ↗ 86% 

2726 Agricole         45 37 30 25 ↘ -44% 

1010 Mairie 64 100 109   88 89 95   ↗ 48% 

611 Agricole 37 40 36 33 23 25     ↘ -32% 

1316 Industriel   39 38 32 18       ↘ -54% 

1934 Agricole   31 26 17 15 16   23 ↘ -26% 

 
g) Nombre moyen de nichées par nid et nombre d’échecs 
 
Aucune donnée n’est disponible en 2010 ni pour le nombre de nichées, ni pour les 
échecs de nidification. Les hirondelles de fenêtre nichent à l’extérieur, et font un 
nid « fermé » par opposition aux hirondelles rustiques dont le nid en coupe est 
plus « ouvert » et plus facile à surveiller.  
 

 
Hirondelles de fenêtre au nid (© M. Noël) 

 
En 2011, le nombre de nichées par nid semble très bas (1,25) quand on sait que 
deux pontes sont généralement observées (Sériot et Alves 2002), mais les effectifs 
sont ici très faibles (tableau 21). Cette valeur n’est pas interprétable, ni celle des 
20 % d’échecs du tableau 22. 
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Tableau 21 : Nombre de nichées 

 2011 

Nombre total d’observations (avec nichées ou avec naissances) 4 

Nombre total de nichées 5 

Nombre de nichées par nid 1,25 

 
Tableau 22 : Nombre d’échec 

 2011 

Nombre de nichées 5 

Nombre d'échec (naissance = 0) 1 

Proportion d'échec 20% 

 
h) Nombre de naissances et taux de survie 
 
Seules quelques données sont disponibles en 2011. Il est difficile de tirer des 
constats fiables avec des effectifs si faibles. Trois naissances par nichée (tableau 
23) semblent assez faibles comparées aux valeurs données par Sériot et Alves 
(2002) qui sont en moyenne de 3,87 œufs (1ère nichée) et 2,95 œufs pour la 
seconde. Le taux de survie (tableau 24) ne reflète sans doute pas la réalité.  
 

Tableau 23 : Nombre de naissances  Tableau 24 : Survie des hirondelles de fenêtre 

 2011  
 2011 

Nombre d'observations avec nichée 4  Nombre d'observations 4 

Nombre de nichées 5  Nombre de naissances 15 

Nombre de naissances 15  Nombre de naissances avec survie renseignée 15 

Naissances / nichée 3,0 
 

Nombre de survivants 15 

   Taux de survie 100% 

 
V. Conclusion 

L’enquête menée par HNNE entre 2001 et 2011 est une source d’informations très 
intéressantes pour la compréhension des dynamiques de population des 
hirondelles rustiques et de fenêtre. Cette approche avec la participation du public 
est à valoriser. La LPO Normandie a d’ailleurs relancé en 2021 cette enquête avec 
une fiche de données grandement similaire pour comparer les données sur une 
échelle de temps significative.  
 
Les habitats occupés par ces deux espèces et leur calendrier d’arrivée sont 
conformes aux connaissances actuelles, ce qui justifie à nos yeux d’analyser toutes 
les données recueillies lors de cette enquête tout public. 
Bien que l’on ne puisse pas conclure sur la base des seules données examinées ici, 
les dates d’arrivée au site de nidification et de départ sont des indices à explorer 
compte tenu du réchauffement climatique en cours et de ses conséquences 
attendues sur nombre d’espèces, dont le pic de disponibilité en insectes pourrait 
changer, avec ses conséquences pour l’alimentation des jeunes oiseaux.  
 
Les populations d’hirondelles rustiques et de fenêtre sont à surveiller de par leur 
statut Quasi menacé dans la liste rouge nationale UICN 2020. Les tendances pour 
les populations françaises nicheuses sont pessimistes : déclin modéré depuis 1989 
pour l’Hirondelle rustique (Barnagaud 2015), avec une baisse de - 25 % selon les 
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tendances 2001-2019 du suivi temporel des oiseaux communs (STOC) du Muséum 
National d’Histoire Naturelle (Fontaine et al. 2020). On relève le même déclin 
modéré pour l’Hirondelle de fenêtre (Issa 2015), confirmé par les relevés STOC 
(- 23 %) (Fontaine et al. 2020).  
Les paramètres examinés comme le non-retour de migration dont la tendance 
semble s’accentuer entre 2004 et 2011 ne sont pas pour rassurer sur l’avenir des 
hirondelles normandes.  
 
La taille des colonies et la productivité des couples reproducteurs nous semblent 
également d’un grand intérêt et nous serviront de base pour des comparaisons 
ultérieures suite à la continuité de cette enquête dans les années à venir. 
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